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Je m’étais réveillé brusquement, me souvenant, au milieu de la nuit, que je devais déplacer 

la voiture pour éviter une contravention au matin. Montréal, c’est aussi ça. Tout fripé, je 

suis sorti et, même s’il faisait doux, j’ai mis ma tuque avec l’étiquette « Check Your Head ». 

On ne voyait donc pas mes cheveux en bataille. Une fois sur le trottoir à vérifier si la voiture 

était bel et bien mal garée, et elle l’était, j’ai tout de suite regardé derrière moi la porte 

entrouverte et me suis demandé si j’allais la verrouiller. Après tout, je n’avais probablement 

qu’un tour du bloc ou deux à faire, et cette porte était embêtante à débarrer. Fallait chaque 

fois se battre quelques minutes avec la clé. Et je n’avais pas le goût de me battre. Un flegme 

de nuit, mettons. Mais j’habitais au centre-ville... « Au diable la prudence, je n’en ai que 

pour un instant », ai-je fini par me convaincre. En me rendant à la voiture, je remarquai 

l’odeur provenant du torréfacteur du coin qui, visiblement, ne faisait pas relâche cette nuit. 

Il y avait une belle brise et j’aimais cet arôme dans l’humidité nocturne. Je n’ai eu que 

quelques mètres à faire pour me re-garer. Bien que je me sois absenté moins de trois 

minutes, j’ai tout de suite compris, en voyant la lumière de l’entrée de chez-moi maintenant 

ouverte, que quelqu’un s’était introduit par effraction. Mais je n’ai pas eu le temps d’avoir 

peur, car je l’ai vu tout de suite… 


